#RestezChezVous sur l'île d'Irlande
[bookmark: _GoBack]Première d'une série de témoignages de l'île d'Irlande sur la vie pendant ce temps de distanciation sociale, Órlaith Moore, notre assistante relations presse et publiques au Tourisme Irlandais que vous connaissez peut-être, nous parle du confinement dans son pays d’origine, où elle est retournée depuis 39 jours.  
Il y a 2 ans, j'ai déménagé de l'Irlande à Paris pour poursuivre mon rêve de vivre et travailler dans la Ville lumière. Ce mois de mars 2020, alors que je commençais à rêver d’ un nouveau  printemps en France, la crise sanitaire mondiale a éclaté et a changé notre routine de vie du jour au lendemain.
J'ai décidé de mettre ma vie parisienne  de 35m² en pause et de rentrer chez moi en Irlande (où je suis à 3,5 km de la ville la plus proche), afin de me sentir en sécurité dans mon pays d'origine et d'être auprès de ma famille pendant cette période. La vie  à Paris est  très animée et dynamique, et aussi passionnant que cela soit, j’ai  profité de l'occasion pour  prendre le temps de ralentir, de recharger mes batteries et de me pauser. 
 Dans[image: C:\Users\Paris Office\Downloads\IMG_20200416_171643.jpg] la ferme familiale, j’apprécie les grandes espaces, les champs verdoyants  – à leur juste valeur - même quand le vent souffle un peu trop fort !Dès que je suis rentrée à la maison, en embrassant du regard  les panoramas infinis de collines ondulantes et en  écoutant le silence dans l'air, je savais que l'isolement pourrait aussi avoir des côtés positifs. 
[image: C:\Users\Paris Office\Downloads\IMG_20200403_184404.jpg][image: ]Ce qu’il me manque le plus de l’Irlande quand je suis en France, c’est le « craic ». Le craic est un peu le « hygge » à l’irlandaise, c’est un mot intraduisible qui exprime la recherche de moments agréables au sein du quotidien et l'évasion à travers une activité qui détend et met en joie. On trouve par exemple le craic dans un coin de pub bruyant et plein à craquer, un Irish coffee à la main et la cheminée dans le  dos, entouré de ses proches. Et ce ne sont ni le whiskey ni le feu qui donnent  chaud au cœur, mais les bons moments passés entre amis. Comme c’est un peu compliqué de retrouver ses amis  au pub en ce moment, les Irlandais font venir le craic chez eux. Grâce à la technologie, on crée des quiz (élément de base d’un mardi soir au pub), on donne des ateliers d’Irish Coffee, et on vit au rythme des  concerts de musique traditionnelle. 

Mes 5 pubs préférés (où trouver le « craic »)
1.  Beach Bar Templeboy, comté de Sligo
2. The Gingerman, Dublin
3. The Dirty Onion, Belfast
4. O’Connell’s Pub, comté de Meath
5. The Oarsman, comté de Leitrim
Il est étrange de profiter d'un période si troublante et effrayante - mais la possibilité de se détendre et de prendre du recul qu'elle a entraînée est unique. Cela m’a offert  le temps de renouer avec les gens que j’aime, d'apprécier non seulement la beauté de la nature mais aussi la celle de la vie quotidienne, les petits plaisirs comme les plats faits maison (je suis retombée amoureuse du fish and chips en le cuisinant pour la première fois !).
[image: ]J’ai la chance de pouvoir  profiter de belles promenades, dans les champs récemment plantés de pommes de terre (un vrai cliché !) ou dans les chemins de campagne où l’herbe pousse au milieu de la route. Pendant mes  marches j’écoute des  podcasts et je rêve au moment où l’on pourra recommencer à voyager ! La côte sauvage Atlantique me manque, alors je m’échappe en pensée  pour un long week-end dans un phare le long du Wild Atlantic Way, écoutant les vagues qui s'écrasent contre les rochers ; pour une balade en vélo suivant la côte sud-est, le long de l’ancien chemin de fer a Waterford ; et bien sûr, j’attends avec impatience de me replonger dans l’ambiance bohême de la ville de Galway. 
Quand je ne suis pas en plein-air, j'apprécie la cuisine locale. J’ai la chance d’habiter à  moins de 2 km (le rayon autorisé en Irlande pour les promenades) de la célèbre ferme biologique de la famille McNally,  qui vend les meilleurs produits artisanaux irlandais. J’y goûte toute l’ile d’Irlande : un camembert à l’irlandaise, le Cavanbert (pour ne pas être complètement dépaysée) ; la truite arc-en-ciel fumée de Goatsbridge,  du comté de Kilkenny ; et n’ayant rien à envier aux beurres français, l’Abernethy Butter d’Irlande du Nord, primé plusieurs fois. 
C'est la vie simple, la plus simple que j'ai vécue des années, et malgré les terribles circonstances, ça me plaît beaucoup de vivre une vie un peu moins compliquée et de profiter de petits plaisirs et de la beauté de la nature. C’est une leçon que je vais garder avec moi après la fin de cette période difficile.
www.ireland.com
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